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Le « Cycle d’Or » de Sortie de Secours�

À l’occasion de sa 18e année d’existence, Sortie 
de Secours a officiellement lancé, avec Santiago – 
sur la route de Compostelle, sa nouvelle entreprise 
baptisée, non sans humour : le Cycle d’Or de Sortie 
de Secours. Dans le cadre de ce cycle, Sortie de 
Secours a décidé de mettre en lumière quelques 
émouvantes tentatives de l’Homme de joindre 
l’intime et le céleste; elle le fait d’abord au cœur 
d’une Espagne médiévale avec Santiago – sur la 
route de Compostelle que vous verrez ce soir, puis 
renaissante avec notre prochaine production qui 
prendra l’affiche du Théâtre Périscope à Québec 
dès le 25 mars prochain : une adaptation libre du 
Magicien prodigieux de Calderón de la Barca, figure  
de proue du Siècle d’Or espagnol./Afin d’être 
allègrement anachroniques et de ne pas tomber 
dans le cynisme ambiant, c’est avec le Cycle d’Or 
de Sortie de Secours que nous témoignerons, avec 
humour et tendresse, de la beauté de certains gestes - 
mystiques ? - que pose l’Homme en quête d’un sens 
à sa vie./L’aventure commence donc ce soir 
avec Santiago – sur la route de Compostelle, dont 
l’écriture a été enfin confiée à Hélène Robitaille. Si je 
dis « enfin », c’est qu’il y a déjà de nombreuses années 
que cette auteure s’est jointe à la compagnie, et 
que nous espérions tous, chez Sortie de Secours, 

trouver enfin l’occasion de vous faire découvrir  
ce trésor qu’est Hélène Robitaille./Ce trésor, nous  
devons avouer que Sortie de Secours le tenait 
bien caché, à Québec. Mais grâce à l’invitation  
de Marie-Thérèse Fortin (merci à toi, du fin fond 
du cœur !) et grâce à la collaboration de sa for-
midable équipe du Théâtre d’Aujourd’hui, nous 
avons enfin entrepris de le partager./Je souhaite 
humblement que mon travail de mise en scène, 
conjugué à la générosité qui a habité tous les con-
cepteurs et les comédiens du spectacle, puissent 
être à la hauteur de l’estime que nous lui portons 
tous; et si cela s’avère, que vous ne nous en vouliez  
pas trop d’avoir tant attendu…./Pour ce qui est du 
reste, de l’histoire de Santiago – sur la route de Com-
postelle, de sa poésie, de sa toute simple beauté 
qui nous a enchantés, je vous laisse le plaisir de 
les découvrir vous-mêmes en accompagnant ces 
pèlerins dans leur chemin./Bon voyage à tous ! 
N’attachez pas vos ceintures et libérez votre cœur 
d’enfant, car pour moi, Santiago – sur la route de 
Compostelle est un conte, en ce sens qu’il met en 
scène nos espoirs les plus naïfs, et qu’il les confronte 
à la réalité la plus cruelle... 

Biographie Philippe Soldevila, metteur en 
scène et auteur, assume la direction artis-
tique du Théâtre Sortie de Secours depuis 
sa fondation, en 1989. Né de parents 
espagnols, il développe, au sein de Sortie 
de Secours, une démarche artistique 
guidée par une fascination envers les cul-
tures étrangères. Avec Sortie de Secours, 
Philippe Soldevila a mis en scène Tauro-
maquia, Le miel est plus doux que le sang, 
Exils, Le temple, Chroniques de la Vérité 
occulte, ¡Anarquista! et Bhopal. Il travaille 
maintenant à la prochaine création de 
la compagnie : une adaptation libre du 
Magicien prodigieux de Calderón de la 
Barca, prévue pour le printemps 2008. 
En dehors de Sortie de Secours, il a mis 
en scène une vingtaine de productions 
dont, entre autres, Doldrum Bay (Théâtre 
de la Manufacture, La Licorne), Des 
fraises en janvier (Théâtre d’Aujourd’hui/
Compagnie Jean Duceppe/Centaur 
Theater), Quatuor (Théâtre du Rideau 
Vert), Faust, pantin du diable (Pupulus 
Mordicus), Le piège, terre des hommes 
(Théâtre du Paradoxe) et Les parents ter-
ribles (Théâtre du Trident/Centre National 
des Arts à Ottawa). Ses mises en scène 
du Miel est plus doux que le sang (1996) 
et du Temple (2002) ont remporté le Prix 
de la meilleure mise en scène des Prix de 
la culture de la ville de Québec. Enfin, en 
mai 1998, il a reçu le prix John-Hirsch du 
Conseil des Arts du Canada, « en recon-
naissance de son œuvre de metteur  
en scène et d’un travail qui annonce 
des réalisations majeures sur le plan de 
l’excellence et de l’originalité ». Philippe 
Soldevila a également écrit et dirigé 
Conte de la Lune (Masque de la meilleure 
production jeune public en 2006, Prix 
Éloizes 2007, spectacle de l’année et prix 
« ZOF » (FCCF/SAIC). Il a aussi mis en scène 
Partie de quille chez la Reine de Cœur 
de Jean-Frédéric Messier (Masque des 
Enfants Terribles en 2000), ainsi que Iana 
et le mur de Pascal Chevarie. Antérieure-
ment, Philippe Soldevila a été associé à 
Robert Lepage comme assistant metteur 
en scène, ce qui lui a permis de travailler 
avec des acteurs et des théâtres de  
plusieurs pays. Il est présentement Artiste 
en résidence 2007/2008 au Département 
de Théâtre de l’Université d’Ottawa. 
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Mandat artistique du Théâtre Sortie de Secours�

Privilégier la création d’œuvres originales inspirées  
de l’art, de la littérature, des mythes et des rites  
étrangers.../Se rapprocher d’un théâtre plus 
humain et universel en mettant en relief les marques  
et les enjeux liés à ce que l’on nomme -faute de mieux-  
le « métissage culturel »./ Initier des projets artistiques 
et les développer par le biais de collaborations exté-
rieures, ceci afin de se ressourcer auprès de cultures 
et d’artistes étrangers, et ainsi élargir nos horizons./
Développer un volet de traductions et d’adaptations 
d’œuvres originales hispaniques.

Théâtrographie du Théâtre Sortie de Secours�
Le Théâtre Sortie de Secours a 18 ans.

   �2007-2008 Santiago – sur la route de Compostelle, 
d’Hélène Robitaille.

   �2005-2007 Collaboration à Conte de la Lune,  
de Philippe Soldevila, inspiré de Pere Calders.

   ��2004-2006 Bhopal, de Rahul Varma.
   ��2004 ¡Anarquista!, de Simone Chartrand.
   ��2002-2003 Collaboration à Ma famille,  

de Carlos Liscano.
   ��2001-2003 Chroniques de la vérité occulte, 

d’après l’œuvre de Pere Calders, dans une  
traduction et adaptation de Philippe Soldevila.

   ��2000 Le temple, de Pierre-Yves Lemieux.
   ��1999-2003 Collaboration à Pour une fois,  

de Herménegilde Chiasson.
   ��1997-2001 Exils, de Robert Bellefeuille  

et Philippe Soldevila.
   ��1995-2000 Le miel est plus doux que le sang,  

de Simone Chartrand et Philippe Soldevila.
   ��1989-90 Tauromaquia, de Simone Chartrand  

et Antoine Laprise.

Philippe Soldevila, Metteur en scène
Directeur artistique du Théâtre Sortie de Secours



Il était une fois… 							    

À mes yeux, raconter ou se laisser raconter quelques 
vies d’hommes est une aventure, modeste ou gran‑ 
diose, qui engage la part de nous vouée d’elle-même 
à la spiritualité. Même la pièce qui s’opposerait, 
dans son discours et sa forme, à toute manière de 
spiritualité témoignerait encore, à tous égards je 
crois, du désir humain de saisir quelque chose du 
mystère de son âme. Presque tous les personnages 
de Santiago, pèlerins pour la plupart, cèdent au 
charme du mystère, au charme de tout ce qu’ils ne 
comprennent pas d’emblée, convaincus que cette 
présence de l’infini autour d’eux embellit leur exis-
tence et la justifie. Et la quête du héros meurtrier, 
Jacquot, consiste à retrouver peu à peu cette paix 
du cœur qui l’autorisera encore, comme en pleine 
enfance, à s’éprendre de la lune et des hiboux.  
Jacquot choisit donc de marcher jusqu’à Santia-
go-de-Compostela, d’abord dans l’espoir un peu 
naïf que son arrivée dans la ville sainte le délivre  
à jamais du poids de ses remords, puis de plus 
en plus conscient que le chemin comme tel, 
fait de rencontres et d’imprévus, exige de 
lui qu’il se transforme, qu’il fasse de son 
âme une « âme pèlerine » : accueillante 
et démunie, attentive au mystère.
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Propos recueillis par 

Karine Côté (Théâtre Périscope)

R e n c o n t r e

         r e

Le merveilleux… 							    

Je ne souhaitais pas écrire un drame psychologique. 
Je songeais davantage à un « road movie », lequel 
n’allait pas amoindrir le geste du meurtre ni les 
remords confus du héros, mais plutôt permettre de 
sonder ce drame en lui offrant les accents colorés du 
conte. Santiago est construit d’une série d’actions 
importantes, saillantes, acérées : un enterrement où 
des hiboux sont présents, une rencontre surprenante 
avec un cadavre, une halte à une auberge où tout 
devient fantasmagorique et où l’enfance envahit le 
héros en prenant des proportions démesurées… La 
présence de magie et de merveilleux dans l’histoire 
m’a permis d’éliminer une grande part de psychologie.  
Dans un conte, le dragon qui vient faire obstacle au  
héros n’explique pas son comportement. De la même 
manière, dans Santiago, peu de choses sont expli-
quées. Les actions progressent, mais les personnages 
ne font pas des introspections très fastidieuses.

Et la morale… 							     

Quand on est enfant, je ne sais pas si c’est princi-
palement la morale qu’on retient des contes. Moi, 
j’étais davantage éblouie par la force des images. 
Ce sont mes «premiers contes», venus de Bohême 
comme Hansel et Gretel ou de l’Ancien Testament 
comme les histoires d’Abraham ou de Joseph, qui 
m’ont tirée en avant tout au long de l’écriture de 
cette pièce. Bien entendu, il y a une portée morale 
dans tous ces contes. Dans Santiago, il y a un héros 
qui a commis une faute grave, et il tente de se par-
donner cette faute. En parallèle, il rencontre un 
personnage qui traîne le poids d’une faute similaire 
mais qui n’arrive pas au pardon.Il y a donc inévita-
blement une dimension morale dans Santiago, mais 
celle-ci n’est pas imposée. Il y a trop d’humour pour 
cela. D’ailleurs, la nature de notre regard d’adulte 
sur le conte me fascine. C’est comme si on devait 
retrouver l’enfance, mais avec toute l’ironie dont 
on est capable lorsqu’on est adulte. Je l’aime infini-
ment l’émerveillement spontané de l’enfant. Mais 
ce qui est particulier chez l’adulte, c’est qu’il doit 
consentir volontairement au mystère de la magie. 
C’est là que l’ironie entre en jeu. Elle impose une 
distance, doublée d’une tendresse, pour permettre 
à l’homme de se laisser embarquer dans l’histoire.

… La fin								      

Je repense à ces finales souvent heureuses des 
contes de l’enfance. Rien de naïf ou de simpliste, il 
me semble, dans pareils dénouements. Bien au con-
traire, j’y vois l’irréductible appel de l’espoir : obstiné, 
souvent irrationnel, magique… et qui, m’éblouissant, 
force le mien.

Le conte… 							     

À l’origine, quand j’ai proposé à l’équipe du Théâtre 
Sortie de Secours un projet autour des pèlerinages à 
Saint-Jacques-de-Compostelle, j’envisageais d’écri‑ 
re une histoire presque silencieuse. On aurait suivi 
une jeune pèlerine, sans attaches apparentes, qui 
se rend lentement à Saint-Jacques; une jeune fille 
amoureuse de la contemplation, amoureuse des 
rencontres imprévues qui auraient jalonné sa route. 
Mon héroïne se serait demandé : « Qu’est-ce qui est 
le plus précieux, le plus beau : cette longue marche 
au fil des jours, ce  pèlerinage de ma vie ? Ou bien 
l’instant magnifique où je verrai Santiago ? Est-ce que 
ça ne sera pas un peu triste de quitter cette errance et 
d’atteindre Santiago ? Est-ce qu’il ne faut pas marcher 
vers Santiago mais sans jamais l’atteindre ? Ces ques-
tions sont celles qui me tenaillent très intimement et qui 
peut-être me font écrire. Pourtant, je n’ai pas raconté 
cette histoire, et je suis heureuse d’avoir emprunté plutôt 
la belle « voie secondaire » qui peu à peu prenait forme ; 
celle du conte. Le pèlerinage me rappelle le conte : 
c’est une route déterminante, porteuse d’imaginaire. 
Sur un chemin de pèlerinage, il n’y a pas de place à 
la banalité quotidienne, la vie prend une signification 
plus dense. Les pensées des pèlerins sont entièrement 
dirigées vers l’envie de découvrir des signes conduisant 
à la rédemption qu’ils espèrent en s’engageant sur 
cette route. Dans un conte, le héros possède le même 
état d’esprit. Prenons par exemple l’histoire de celui qui 
entreprend une quête pour sauver sa mère malade. Il 
cherche des dents de dragon parce qu’une fée lui a 
révélé que cela pouvait guérir sa mère. Le chemin que 
ce héros parcourt est très signifiant puisque le moindre 
événement qui lui arrive devient une piste qui sert ou 
nuit à sa mission.
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Texte 
Alexis Martin 

Mise en scène 
Daniel Brière

Production 
Théâtre d’Aujourd’hui

Interprètes 
Christian Bégin, Evelyne de la  
Chenelière, Éloi Cousineau,  
Patrick Drolet, Fanny Mallette  
et François-Étienne Paré

Texte et mise en scène  
Frédéric Blanchette 

Création 
Théâtre ni plus ni moins

Interprètes  
Denis Bernard, Steve Laplante,  
Marie-Hélène Thibeault et Catherine-
Anne Toupin

Oreille, tigre et bruit
Salle principale du 1er au 26 avril 2008

À venir…
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Hubert Alain est animateur de radio. Sur le plateau de son émis-
sion, Le cercle de Montréal, il reçoit des romanciers, des chercheurs, 
des universitaires... des personnages qui tiennent et « retiennent » 
des discours. Hubert Alain entend donc beaucoup de mots. Des 
tonnes de mots. Mais il entend aussi un bruit. Un bruit de fond 
que ni lui, ni son médecin n’arrivent à expliquer. Est-ce que c’est 
possible qu’il y ait une quantité limitée de mots… de sons qu’on 
puisse absorber ? Je veux dire, peut-être, que si on dépasse, si on 
crève un certain plafond, l’oreille bloque. Hubert Alain est saturé. 
Quand il se lève la nuit pour profiter du silence, il réveille, malgré lui, 
sa femme Claire et la nécessaire communication recommence. 
Et dans son oreille, il y a toujours le même bruit.
Crédit de l’image Neil Mota

Couples offrent une soirée de courtes pièces qui dépeignent 
avec humour et absurdité quelques moments charnières de la 
relation amoureuse. La pièce commence par une rupture et 
se termine par une autre. Entre les deux amants, des moments 
absurdes de la vie amoureuse d’un chanteur populaire, d’un 
soldat au front, d’un homme ayant développé un tic de langage 
au contact de sa nouvelle copine, d’un vendeur automobile et 
de son client, d’un homme infidèle à l’imagination débordante, 
d’un mélomane, d’un couple de « colleux » excessifs…
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Couples
Salle Jean-Claude Germain du 1er au 19 avril 2008
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S

« Les sénateurs romains condamnaient les rites orgiaques des 
bacchantes pour une seule raison : les hommes qui y étaient 
initiés étaient si débauchés qu’ils ne pouvaient plus tenir une 
arme. Ne plus pouvoir tenir une arme, juste pour cela, il n’y a rien 
de plus beau qu’une bacchanale. » Marie-Thérèse Fortin
 
« Qu’est-ce qui se serait passé si Albertine, au lieu de souffrir le 
calvaire, avait eu la possibilité de jouir? Je vais vous dire ce que 
j’en pense : le Plateau Mont-Royal aurait brûlé au grand complet. 
C’est ce feu que je veux montrer sur scène. » Olivier Kemeid
Crédit de l’image Neil Mota
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Texte 
Olivier Kemeid 

Mise en scène 
Frédéric Dubois

Création 
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Interprètes 
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Giroux, Johanne Haberlin,  
Michelle Rossignol, Isabelle Roy et 
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Le conseil d’administration

Président 
Robert Chevrier, Président, 
Société de gestion Roche inc. 

Première Vice-présidente 
Stella Leney, Directrice aux affaires 
corporatives et secrétaire adjointe,  
Hydro-Québec 

Second Vice-président 
Claude Lavoie, Vice-président,  
Ressources stratégiques Marketel

Secrétaire 
Francine Simard, Présidente, 
Repère communication recherche 

Trésorier 
Gilles Renaud, comédien

Les administrateurs

Jean Bard,  
scénographe

Gladys Caron,  
Vice-présidente Affaires publiques,  
communications et relations avec  
les investisseurs, Banque Laurentienne

Marie-Thérèse Fortin,  
Codirectrice générale et directrice 
artistique, Théâtre d’Aujourd’hui

Rachel Poitras

Jacques Vézina,  
Codirecteur général et directeur 
administratif, Théâtre d’Aujourd’hui ; 
Président, Thèâtre associés (TAI)

Harold M. White,  
avocat 

L’équipe du Théâtre 
Sortie de Secours

Direction artistique  
Philippe Soldevila

Direction administrative  
Julie Marie Bourgeois 

Coordination et communications 
Marie-Ève Charlebois

Conseil d’administration  
Christian Fontaine, Hélène Robitaille  
et Marie-France Tanguay

L’équipe du Théâtre d’Aujourd’hui

Codirection générale 
et direction artistique  
Marie-Thérèse Fortin 

Codirection générale 
et direction administrative  
Jacques Vézina

Direction de production  
Nicolas Marion 

Direction des communications 
Philippe Drago

Adjoint à la direction administrative  
Denis Simpson 

Activités dramaturgiques  
Alexia Bürger

Gérance  
André Morissette

Développement des publics  
Émilie Fortin-Bélanger

Direction technique 
Jean-Philippe Charbonneau

Service aux abonnés  
Sophie Desrosiers

Réception et secrétariat 
Christine Chenard

Entretien du bâtiment  
Alain Theriault

Guichet 
Natalie Bouchard, Luc Brien,  
Mathilde Corbeil, Laurence  
Dauphinais et Isabelle Montpetit

Accueil 
Fabbie Barthélémy, Amélie Bergeron, 
Éric Boulanger, Catherine Gignac, 
Sophie Blanchard-Gougeon,  
Suzy Cayer, Antoine Harvie-Lachapelle, 
Brigitte Hébert-Carle, Isabelle  
Montpetit, Gaétan Paré, Jérôme  
Périnet et Marie-des-Neiges Poliquin

Bar 
Patrick Dupuis, Philippe Gignac  
et Gaétan Paré

Conception du logo 
Éric Godin

Relations de presse 
Karine Cousineau Communications 

Conception graphique 
Identica

Conception graphique web 
Le Tricycle

Portrait de l’auteur 
Neil Mota

Illustrations 
Katty Maurey

Photographies du spectacle 
Louise Leblanc

Réalisation et montage 
des vidéos promotionnelles 
Martin Lemieux

Vente de publicité 
André Morissette

Rédaction des biographies 
Alexia Bürger

Révision du programme 
Liz Fortin

Si vous avez un billet Santiago à 29 $,  
vous pouvez le transformer

Voyez Bacchanale et Oreille, tigre  
et bruit pour 49 $ (soit 24,50 $/pièce)

Plein tarif

Si vous avez un billet Santiago tarif réduit, 
vous pouvez le transformer

Voyez Bacchanale et Oreille, tigre  
et bruit pour 43 $ (soit 21,50 $/pièce)

Tarif réduit

Ne rien manquer 
Audace, nouveauté, création, diversité, 
rien ne vous échappera 

Souplesse 
Un imprévu ? Vous pourrez modifier  
la date de vos billets à 48 h d’avis

A b o n n e z -
vous pour…

Nouveau ! 
Représentations à 19 h les mardis

Métro-boulot-
théâtre -dodo
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DEUX POUR UN
le jeudi aux théâtres
offert par les compagnies membres

Théâtres Associés

MONTRÉAL
Compagnie Jean Duceppe  514 842 2112
Espace GO  514 845 4890
Théâtre d’Aujourd’hui  514 282 3900
Théâtre Denise-Pelletier  514 253 8974
Théâtre de Quat’Sous  514 845 7277
Théâtre du Nouveau Monde  514 866 8667
Théâtre du Rideau Vert  514 844 1793

QUÉBEC
Théâtre de la Bordée   418 694 9631Espace GO  
Théâtre du Trident  418 643 9631

OTTAWA
Centre national des Arts   613 947 7000 # 280

Valable sur le prix régulier. Au guichet du théâtre à compter de 19 h 

le soir même. Argent comptant seulement. Billets en nombre limité. 

Aucune réservation acceptée. Certaines restrictions s’appliquent.



Informations générales

Pour nous rejoindre 
3888, rue Saint-Denis, Montréal QC H2W 2M2 
T 514 282 3900 F 514 282 7535 
info@theatredaujourdhui.qc.ca

Prix des billets (salle principale) 
régulier 29 $ 
étudiant / aîné 23 $

Prix de groupe 
Prix de groupe régulier (10 personnes ou plus) 22$ 
Prix de groupe scolaire (20 étudiants ou plus) 16$

Stationnement 
Entre 16 h 30 et 3 h, à la Régie régionale de la santé  
sur la rue Saint-Denis, il y a deux stationnements, un 
accessible par la rue Roy, l’autre par la rue Cherrier. 
Il faut prévoir de la monnaie ou une carte de crédit.

La bouquinerie 
Située dans le foyer du théâtre et ouverte en même 
temps que la billetterie. Pour connaître la liste  
des livres disponibles, visitez notre site Internet  
ou informez-vous au guichet.

Horaire de la billetterie

Les jours de représentation 
Les mardis de 12 h à 19 h  
Du mercredi au samedi de 12 h à 20 h  
Les dimanches de 12 h à 15 h

Les jours sans représentation 
Du lundi au samedi de 12 h à 18 h

Horaire des représentations 
Les mardis à 19 h 
Du mercredi au samedi à 20 h 
Un dimanche/spectacle à 15 h

Avant ou après le théâtre 
Faites un détour par la succursale Renaud-Bray  
de la rue Saint-Denis, une adresse pour découvrir  
des écritures ou redécouvrir vos auteurs préférés.

Ouvert de 9 h à 22 h au 4380, rue Saint-Denis
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